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Edition Quotidienne

......... ......$4.00
........ 6.00

Edition Hebdomadaire

Un su, payable d’atanee - 
Payable dans te cours de Vannée ...

d'avanoe ---------------MD
---------------- U0JOSEPH TASSÉ

' . I ='. *tfî mtafacm^dtjÊntêne sont pas rendes

O. D. THÊBIAULT

j $
On en, SUM, inrarinUaunt payable dlmnm. lis Infinis tt «mis tôt ajfrancPis sont refusés

BUREAUX—Na 445. me Sussex, Ottawa, et Na 70. rue Albert. Hull

CNm ée fer (i, 1.0. et e. ASSURANCE
CONTRE LÈ FEtr,

Librairie
CANADIENNE.

R. C. W. MacCUAIG,
Syndsc Officiel pote U Cité d Ottawa

el W Comté de Carlekm. 
Borna—Ne. BO See Sparks.

Ottawa. $8 janvier 1879.

MÊffik A VBNDRE OU A LOUER
roiillltAMB1 WÊèBÈ, LA COMPAGNIE D’aMUEANCS

ROYALE D’ANGLETERRE
•âcrnr, •i»low,ooo.ewasaa**» r PROVINCE DE QtiÉBBC. '

CHAMBRE DC PA1LBMKÎIT
, BILLS PRIVÉS. . if

De 1ère danse
Avec plusieurs maisons d'habitation, 
et écuries, situé dans la C*té de Hull. 

S’adresser à

FRANÇOIS BRAZBAU,
Plâtrier, 32 rue Kent, Hull.

tan.• 'J p

F. X. MICHAUD,nnrrsiON ouest.
La *Wte-ila plue1 oonrte et le 

fias directe entre Montréal 
et Ottawa.

J. Brewer, 
ENCANTEUR

148 EUE SPÂEks 148.

Le soussigné est préparé a accepter, des 
RISQUES CONTRE LB PBU, aux taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro
priétés qu’il est d’usage d’assurer.

umSSrKu£p“ri™*,T*"

LIBRAIRE.f" ES personnes qui se proposent do s’a- 
lj dresser à 1» LEGISLATURE de la Pro
vince de Québec pour obtenir la passation 
de BILLS PRIVES ou LOCAUX, portant 
concession d» priitièges exclusifs ou de pou
voirs de Corporation pour les fins 
ciules ou autres, ou ayant pour but de régler 
des arpentages ou définir des limites, ou de 
faire toute chose qui aurait l’effet dé’com
promettre les droits d’autres parties, sont 
par les présentes notifiées que, par les réglée 
du Conseil Législatif et de l’Assemblée Lé-

clelle de Québec,’') elles sont requises d’en 
UN MOIS D’AVIS (spécifiant claire- 

t et distincterifedt la tutlnraét l’objet de

l
LE SOUSSIGNE B$T AUSSI L’AGBNTDélivrée. TB, et après LUNDI, 12 JANVIER, 

Ll les traîna quitteront les dépôts d:Ay|<ner 
et alt. comma suit. .TNft ^ >Wl|(1

la malle. Express
..........8.16 a.m, 3.35 bite.
.......9.20 a.m, 4.20 p.m.

ià Hoc Ijeiaga......... 1-50 p,m, 8.50 p.m.

atAylTMT.*!1 ,rt>
Des magpiSmn s CHARS SALONS éoqt 

attachée à chaque train de passager.

Tous te$i trains partiront d’après 
de Montréal.

Pour billets et renseignements s’adresser 
au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l’ad
ministration générale, 13 Placed’Armes; ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 rue 
St. Jacques à Montréal.

C. A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Division Ouest.

AVISLivrés d’histoire, tje priè
res, d’école,

ROMANS INTERESSANTS- 
Objets dé piété, de fantai

sie. images, etc, etc.

Ottawa. ll juillet 1876. tan.

Compagnie Canidieme11 Trust aaé Lean,” Est par le présoiH donné que dentefnde a été 
faite soup l’autorité de la section 16, chap. 
•14 des Statuts Refondus, pour prolonger au- 
delà tie la limite de temps pour' moel
le elles ont ôté accordées, les lettres paterv 
les portant la date du vingt-troisième jour 
d'août 1866, acconlées à John Lamb pour 
une nouvelle turbine améliorée.

Ottawa, 23 février 1189.

p. larmonth;
Ket-Moetréal, Québec, Argent à prêter sur Propriétés Fonciêrks 

en ville el à le eampagae, <Uo8 les 
pruvSo»<.Wl,«„N'Oa«*.

Kn toutes sommes voulues.

Comptable et auront arénéral 

Syndic officiel pour le comté de Car- 
le ion et la cité d'Ottawa.

AGENT HOUR
La compagnie d’asauranee contre le 

“ Western.”
La compagnie d’ussuranco ■’ Québec." 
la compagnie d’assurance “ Lancashire."
La compàgnié d’assurance “ Standard Lite." 
La ligne de steamers “ Anchor.”

m ttÈT Hypotliè#|uea achetées.
T. M. CLARK,

Ageqt.
Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON. 

Ottawa, 28 mars 1879.

de
ï
00

fie, oie............
raïSV::

F. IICHA1,$ lan.la dite demande), dans la " Gazette Officielle 
de Québec," en anglais et en français, etl 
aussi dans un journal anglais et dans un 
journal français publiés dans le diWrtct con
cerné, et de remplir les formalités qui y sont 
mentionnées. Le premier et le dernier de 
tels avis devant être envoyés au Bureau des 
Bills Privés de chaque Chambre. Et toute 
personne qui fera application, devra, sous 
une semaine de l’apparition de la première 
publication de tel avis dans la " Gazette 
Officielle,” adresser une copie de son bill, 
avec Ja somme de; Dent piastres, au Greffier 
du Comité des Bills Privés.

Toutes pétitions pour Bills Phivks doivent 
être présentées dans les i‘ deux premières 
semaines ” de la session.

AULÀ COMPAGNIE iBureau, 181 rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, IK août 1879.mo&4.3,^.. ta.

M PRET 1)1! MME magasin PopulaireRELIEUR ET REGLEUR.
T. RAJOTTE,

Syndlo Officiel
Pour le comté de Carlelon et la ville 

d'Ottawa, Comptable et Collecteur.
Bureau 64 rue Wellington, Ottawa

Ottawa, 14 août 1879-1

jj”gpr

ÜÜs
Livra, de compte* de toute es

pèce et de toute dimension, 
cahiers pour le* école*, 

etc., etc., etc.
Vieux llrreo et muelqne relies 

•ree goût et a des 
PRIX TRIOS MOIiERES. 

Une Tinte eet «ollieitOe.

BUREAU PRINCIPAL

He. 8 RUE JACQUES, HAJQLT0H,

CANADA.

W. HENDRIK, - - - 
W, H. OLA6SUU, -

DE
11

C. A. STARK,
Agent général du fret et des passagers.

CHAS. DESJARDINS, 
Agent général. - - - Président.

- Vice-Président.ilen.fv
DIRBCTKUR8:DBMEDIA0BNGIT.■ ilun *.ta

a-,îaiïs?>e*..

COIN DBS RUBS DBI Edward Brown, I John Eastwood,
J, M Lollridge, Chas. M. Corinse
H. A. Lucas, | James Sampson,

Alexander Duncan,

L. DELORME,
GreflSer de l’Ass Lég. F. IH ll l TI Fit I/B6USB ET CUMBERLAND,F. X. MICHAUD,

4GS, Rue SUSSEX,

OTTAWA.

Québec, 16 Février 1880.
OTTAWA.LE; CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.
r B et après MARDI, le 28 ( rCTOBRK 
Là 1879, les trains voyageront comme suit :

désire informer ses no 
blic, en général, qu’il a
MARCHÉ DU QUARTIER BY, étal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
DANS LA MEILLEURE CONDITION.

Reconnaissant de l’encouragemeht libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établi 

Ottawa, ll Nov., 1879.

Chapeaux du Printemps.
TOUTB8 SORTES DB

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GBOBOE SIMMS,
OOO Rue

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX »E FEUTRE.

Ottawa, 1er avril 1879.

mbreux amis et le pu- 
transporté son étal au

Cette Compagnie eet i an état de prêter 
toutes sommes d’argent aqr la garantie de 
Biéns Fonciers a long et court tertne jusqu'à 

les conditions les plus 
emprunteurs qui ont Ip pnvi- 
le principal et l'Intérél, en 

versements égaux, soit tous les ans, tous les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 
conditions de paiement de la Compagnie.

Ottawa. 24 Nov. 1*7» 6 septembre 1879. M; Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu'il offre 

aux prix les plus raisonnables.

20 ans et elle offre 
favorables aux 
lêge de payerAlèx. Mortimer.jyOYKR NOIR SOLIDE

l
'Laissant Ottawa : Arrivant à Ottawa :

Pour l’Est, l’Ouest et De l’Est et de l’Ouest 
le SUtf i 11.00 a.m. à 6.20 a.m.

De l’Est et du Sud à 
Pour l’Est, à 2.15 p.m, 3.55 p.m

De l’Ouest à 6.30>m. 
Pour l’Est et l’OueetiDe l’Est à 6.00 a.m.

à îoiplU* I_____________________

Les billets donaent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawa à 
i3.0p pjn. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi a#x voyageurs la nécessité de changer 
de ébars à Prescott.

Ottawa, 20 octobre 1879.Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et surjctilvre. 

MKRFR/j'.,
O. V. aRBHKTD,

Directeur dit département lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

lan.Chemin de Per Intercolonial, J’espère sans contredit posséder actu
ellement l'assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

HYPOTHEQUES ACHETES.
Un peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compaghie ou bien par lettres 
adressées à

PROTECTIONARRANGEMENTS D’HIVBfL

A

COMMENÇANT LE 17 NOV. 1879.
T h y a, tous les jours, des trains express, à, 
A parpours total, pour les voyageurs, (le». 
Dimsw*es exceptés), aux hemes suivantes;,,
Partant do la Pointo-Lévis- ...........  8.15 AMi

i-l“ Rlvière-dUrLoup^.... 1.48 P.M. 
Arrivant à Trois Pistoles a...,.—-— 2v41 "

" Rimouski ....J.,, ••
“ GampbelJlon................ . 9.15 «

• ■ ■
" Moncton.*./................ Uji*0ûurt,u
“mu 8ainWean...w.........*...*. 9Jtt ut» -

Alex. MacADAMS, 
Gérant.lan L’ARCADE.$8

R. C. W. MacCUAIG,
Alex. MOBTIMEB Estimateur et agent général d’assurance 

et de billets.

No. 69, BUE SPABKS, OTTAWA.
Aussi Syndic Officiel.
On a besoin d’Bvaluateurs attentifs et de 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa, 29 janvier 1879. lan*

J^inoyen le plus œrtam^de protégeM-çtr

la meilleure manière de protéger les fabri- 
est d’acheter vos marchan-

194, 196 ett 198 Bue SPARKS.
fi Un char Sofia sera al 

pouti accommoder les 
l’Betetà l’Ouest.1

J. ERRATTt taché au train du soir 
passagers allant *à Ottawa, 22 juillet 1879.On æsr Canada

BâlhouMe*etwta*9.55
• Bathuret......................... 12.00 ALMu
NewcastlenJnvt 4j42‘I “ - “L’4R€ADE”

Merveilleuse invention.Connexions certaines avec les trains sur 
le Grand Tronb, de l'Est et de l’Ouest, et 
aîvec ceux des chemins de Rome et Water- 
tngir d’Og'tenBburgh ..et Lao Champlain, 
,et d’Ûtica et Black River, à Ogdensburgh, 
'tenant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Est.

On peut se procurer au Bureau des Billets 
de la Compagnie,à Ottawa, des appartements 
dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York, et sur le chemin 
d’Ogdensburg et Lac Champlain allant ài

Les trams voyagent sur l’heure d’Ottawa.

M Mae

LITH06RAM PATENTÉ DE JACOB
Breveté ie 1$ Juillet J8Ÿ9:. Tweed Oenedien Fare Laine Met*.James Mitchell et Cie.Halifax............... .. 1.40 P.M. •

à^efef1attcIh4eHl',,aI t̂

Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 
et de Saint-JeawA 5U)6ipm.v kneamedi, res
tent à Camptyljtw ie (fimanche.

Pour renseignenxents rdatifs aux prix de 
passage» billets, tarif <ÏU fret, heures de dé
port, etd.,'s’adresser au

do do do 76 “TBMP8, ARGENT ET TRAVAIL DB SAUVÉ.
CELEBRES Prennent la liberté d'annoncer qu’ils sont 

devenus les acquéreurs du siège d'affaires et 
de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKEAN kt CIB.j pour la 
coqfeclion en grog de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qüf tes 
metlront sur un pied de concurrence avanta
geuse avec les premières maisons de la Puis
sance, tant pour le qualité des produite ijue 
pour les conditions de vente, et, conséquem
ment, ils font appel avec confiance au com
merce en demandant une part de son patro-
^ucune concession de terre ou exeru 

de taxe ne sera demandée, bien que nos 
penses soient considérajles.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
toujours le patronage de ceux fftif aiment 
le pain de première qualité. .

Im do do do 80“10 impressions à la minute. Au-dessus de 
•50 impressions à 

Presse^ rouleatix, tampons ou 
sont inutiles. Le procédé est si sim 
enfant pept le travailler.

Indispensablé poür Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appare ls sont de la dimensi 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
$2.50, $5, $7, et $9.

Biere et Porter Un tailleur de première classe est atttt- , 
rM au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine salis 
,i . faction à ceux quitttHilc-,

Wm H«WE.batteries 
pie qu’un

» de DE
fl»3, BUE CUMBEBUAtm.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

Importateur et marchand/le

Tapisseries et de décors.
Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. la

DAWÜS
LACHINE.

r..r.D.

184, BUE DU CAJTAU,
Vis4i-vi6 iti magasin de gros de G. T. 

Bat»* Cie.

H CAPT. MrT.ITAIG,___

Suriatep^fcea^tet

on des
ojusSbynouW,
Directeur Gérant, Ottawa* 

Ottawa, 28 oct. 1879.
’ArcadeTH

(Autrefois Hunton.)
J. M. JACOB, Breveté.

457 rue Saint-Paul, Montréal.
KN VENTE CHEZ

Zconea Hope et Oie
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

m K 94iet96, RUE SPARKS,
bug. nupuitiPOUDRES DE C0N0ITI0K D'ILEXANDED AlîllEVMTElIMï

J, Coursollô & de-,
lT,S£ T'Ï'I’X'

BOULES POUR les ROGNONS

■wi-iWHltll»

9ÊP Toutes les commandes reçoivent 
une l 'attention immédiate. Ottay», 26 péte, 1878ï

J. POCÉLINGTON, EUGENE B0BITAILLE
HORLOGER’et BIJOUTIER

lan. J. MITCHELL ht Cib.,
146 Bue Bànk, et 66 Rue York.

Ottawa, 27 janvier 1879. lan.

' Gérant.»! GIBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets d’invention, 
Dessins de Fabrique, Marqués j 

de Commerce et de Bois. 
Agences et Correspondante aux Etats- 

Unis, en Angletenfe et eu France. ,

*>ra.Mfiiyb ol Ottawa, 27 novembre 1879. Napeleen Audette31©.
OlaewreEClOÉi - PRATIQUE.

DR. A. R0BILLARD,

GlUBOtOIKN. OCULISTE BT AUR18T
Aeorr a Orr.WiHaft' SttlATTON. 

(Joins des rues Dalhousiç, et Saint-Patrick. 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

jCX. dans tout le Canada pour leur efficacité, 
ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garda contre les 
contrefaçons. H -t- elh:

T. ALEXANDER.

BARBIER COIFFEUR,

No. 2661 RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hetel “ Koyal Exchange.”
/-CGARB8, Tabac ei Pipes 
VJ Qualité constamment en m 

Ottawa, 26 Déc. 1879,

Fait aussi les

OUVRAGES EN CHEVEUX.
Dorures et plaqués de toutes sortes,

IU PLUS BAS PRIX.
• 45, Rue RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.

AGENT,.USEZ CECI.
1V0U8 paierons à des agents $100 par 

mois de rétribution, frais à p',.*t, ou 
leur abandonnerons one reteniA) oonsl- 

rable pour la vente du privilège de nos 
récentes et merveilleuses inventions. Nous 
sommes sérieux dans ce que nous avançons. 
Echantillons grqtis. Adresse

SHBBMAZT BT CTL, MazzhaU. Mich

ZXN trouverà toujours l’Arn Mois* à son 
Vf Magasin, au Marché neuf du Quartier 
Bÿ, de même que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vénd comme j arJ le pass»5 
à des prix très réduits.

J. COURSOLLE & Cie*, Attention spéciale donnée au traitement des 
maladies oes jeilx et deD oreilles.

Bareau de santé : En. arrière de VHôlel-de- 
VWe. . il.: : r . , . , !

—Heures du Bureau de 9 à 4.W ‘ |

rCbambiik Victoria, 
Vis-à-vis le bsreteu des Brevets,

OTTAWA, Ont.

[ualités

leau.
1 de première MOÏSE LAPOINTE.B. P.—Boite 68.Ottawa, 7 nov., #79. lanOttawa, 26 Déc. 1879! anI

.
FEUIWWIJON —J’avais un devoir de famille 

à remplir, répondit Lorenzillo, et, 
en disant ces mots, un nuage de 
tristesse assombrit son visage. . Le 
drame- sanglant 'rJont sà pauvre 
mère était devenue la victime vint 

i de*a*t,ee*i

rouler dn haut de la dnne jns- 
qn’en bas.

De la sembre profondeur s’éleva 
un hideux cri de rage.

—En avant ! en avant ! s’écria 
le hardi marin ; on nous serre de

La descente s’effectua plus vite 
que l’ascension

A quelque distance de la plage, 
se fit entendre la voix de Korrel. 
qui s’était frayé un chemin à tra
vers les dunes par un autre côté ;

-Don Garcia ! répondit le cor- i •“ “ora.ent. il ,e 
sa ire. Vous venez ici et » pareil1 aal,»Qtr«s fuR“!,s’ apparurent 
moment chercher votre revanche ! i rel.'luek8*arfT Pêehe,u.™STec
Vous voulez sans doute être roué! j«8 torches et, à quelque distonce 
encore une foi, avec un manche à <» ^
balai, comme un chum que vous ^ Taurel da’ns ]tf6 roeg

—t,.mi,... ..U. ■ h.„. i.gsyysyyit g
laine. | son l’avait débarrassé de la di-

.lamais. sense de bouho aventure, fut saisi
Au même mataut Lorenzillo se d,ane crainte superstitieuse : la 

baissa et bopdit ®ur 1 Espagnol, morte e’était levée ; elle était ve- 
l,n éçlair brillant s échappa de nue pour se venger, 
l’arme de ce ni-ci et 1 écho des g^, jambes ployèrent ; il lai fut 
dnnes répéta le coup de pistolet imposable d’avancer, 
qu’il lâcha sur son ennemi. La 
balle avait sifflé à l’oreille de Lo
renzillo ; mais ce bruit même don
na de nouvelles forces au corsaire.
Comme il aurait lancé la boule 
d’un jeu de quilles, de même aus
si il saisit don Garcia et le fit

vous allez au bal, fit Lorenzillo en 
souriant.

nous heurtons. Pourquoi devait- —Oui, mais la justice était de Un instant, les deux fuyards
il toujours nous compromettre par trop ! s’arrêtèrent sur le sommet pour
sou incroyabieravidité 1 —Nous avons commis une s’assttrèr de l’endroit où se trou-

—Je lui donnerai une sévère étourderie de nous attacher le valent leurs persécuteurs. Oèux-ci 
réprimande, répondit Lorenzillo, Diable-Rouge. Attention ! voici le 80 trouvaient an pied des dunes ; 
et je commence à croire qu’en fin sentier de la dune. Montez, mais on voyait distinctement leurs 
de compte Ua voulu nous trahir, soyez prudente.... Le mouvement ombres noires se mouvoir damé la 
Car, d’après ce qu’il vous disait, augmente de plus en plus là-bas. lueur rouge des flambeaux, 
la justice ne devait arriver ici que Ecoutez ! Tout à coup, une forme hu-
demain, alors que nous serions —Non ! non ! continuons ! mai ne ae leva presque sous les
déjà en mer depuis vingt-quatre —Là-bas, entre les maisons, pieds de Lorenzillo.

j’aperçois une lueur ronge ; ce se- —Halte ! cria un homme de 
ra probablement la lumière des haute stature, 
flambeaux avec lesquels on veut 
éclairer les dnnes.

—La dune;n’est pas des mieux 
disposées pour qui veut sa hâter.

—Ron, mais nous atteignons le 
sommet.

En effet, quelques instants pl 
tard, les fugitifs étaient arrivés 
au faite à travers le sablé fin, les 
rares chardons et les épines.

Au pied des dunes se trouvait 
le groupe de maisons qui formait 
la petite ville. De l’autre côté s’é
tendait la hyqite mer d’un bien 
sombre. Une écnme blanchâtre 
couvrait les lames,

L’Océan murmurait l’éternelle 
et monotone complainte qui 
commença au jotir de la création 
et qtii ne finira que lorsqu’il re
tombera avec l’nnivera dans le 
néant.

-Mon Dieu': ce sera une tfause 
an antre genre !, répondit , la

48t: Aia Die*feit jeune femme avec calme et, i sans 
songer unexeule fois nu périli au- 
devant duquel elle allait. Toutes 
ses pfenaées i étaient an pauvre 
vieux père qu’elle venait de quit
ter. “ 1

fE 1! S aiRÊCtf

DU TEMPS DES ILIDBTIBNt

AUGUSTE StlEDF.US.

it ÿe clUvanx eb 

de voix d'hommes se fit entendre 
dans la rue ; le marquis pâlit, le 
vieillard trembla ; seuls, le comte

f!
- —Avez-vous vos pistolets ? de

manda Lorenzillo.
m H

et la oomtaee conaeyv^ent leur. —En avant, alors !
ùyn*/ s 58 ï I i Arrivés hors du jardin, on per-

mmgÊmmÊmÊ
trsqnent avec aroeur evÿîndae l’hôtellerie, quand, dans la cham- Lorenzillo oonnaiasait le chemin, 
sommes malhenreusement la gran- bre de l’étage, on se faisait encore Gelni-ei tournait le fort, et abon
de raison de ses nouvelles diffi- de touchants adieux. Le comte et tissait ansl'dnnes, <^ui faisaient cèdiés. ‘ F if “ -. S gjtla blancs a»is sur

aèrent tranquillement devant les Tout, était calme et désert ; seu- 
premiate’cavidiers qui pénétrèrent lementde là ville s’élevait nn 
dans le cour. bruit étrange et derrière les d

chose, en comparaison Tous deux entrèrent dans le la met mugissait 
que nous avons déjà janitoBt «rté, *irrièrei U xqùma —Pourvu que Taurel ait été 

les, ajouta la comtesse. La ®4epse çuleillit uâA^plTR averti ! observé Lorenzillo
aie dans quelle intention passant, tout comme si eÛe allait —1Taurel est et restera un ço- 
êtes-vone aventurés dans à la promenade et attacha la fleur qnin, fût la réponse, c’est' lui et 

parfumée à son corsage. lui seul, qui est la cause de tons
—AflWSfjOn dirait vraimentnqne les désagréments auxquels nous

iVt heures !
—Non, mais Taurel a dévoilé 

notre secret à cette bohémienne.... 
Dieu sait pourquoi. Ce qui est 
certain, c’eet qn'elle exigeait de 
nous accompagner aux Indes.... 
Quand la femme lui est devenue 
par trop importune, il a voulu 
s’en débarrasser à l’aide du poi
son.
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—Quel scélérat ! Qui voua a dit 
cela ?

—Mon père. En outre, il a en
core sur la conscience plusieursQ

—Une bien légère Ndifiienlté! 
1 dit Lorenzillo avec sourire.
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par
a imes commis il y a des années: 

-Oui. je veux bien le croire, 
mais ce n eat pas le moment d ex

cri

unesl omadten amtner sa conscience, ,, ,
—C’est la femme an manteau 

ronge qui, pdttr se vender dn 
lâche Taurel, ntins ' à dénoncés à 
mon, Père et ^Injustice.

—Passe ponr votre père ; c'était 
un bonheur,
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(À suivre).
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